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Le fait est que Il.es nutorités chinoisr~,_ ns tenant aucun compte des d&n- 
ci&.ans 4t protrstakions rGpét6es de la deleg&ion vi~ttnamîenne, n'ont gaz 
cessé dpaccroître 1w.r~ activit&s de provocation et de s&.x&ap et Iwrs actions 
armées en ds nombrwx points de la frcrrritère. du Vi& Mam, sur twre, dans 1%~ airs 
et sur mer. 

sur tel%- : 

- Du 6 au 9 mars, de lwn% pasitions BU sanuuet des collines, d+s troupes 
chinoises ont tir& 13% c%xt&in% de salves d'armes automatiques sur 3-q villages d- 
Car~, dans 3.5 district ds Binh Lieu (provint 9 de Quang !Sinh), bl%sant quatre 
travaillaurs forestiers +t occasionnant des dommages importants aux habitations, 
récoltas 4t RUX autres bisns d'un camp d? bucheronç. 

- IA 11 mrs, la Chin.- a massé une fores armée î.mportnn-e:e près de la frontière 
3n face du district d? Muong Khuaq, dans la province de Hoang Lien San; une 
s.?ction et d?s dizainw da miliciens ont traversê la fronti&s et ont, 6ans motif, 
ouvert le f2u sur dw habitations 4 se sont liv3.6 au pillag2, causant des prt?s 
en Vi+s humains6 *t sn biens h la z)opulutior~ local.~, 



- Le Il mors, cas dizain-s dr soldats chinois, Èi bord de trois navir=s ot 
LourdemFnt armés, ont p&&tr6 dans la zones qui s+ trauvo: ii 1'0u~st ds l'%lo de TO 
Chîm SUT la rivière Bac Luan, dans la prmince d~f Quang Ninh, et ont ouvert 1~ feu 
sans raison sur dns batzsux d? p$chP vi+tnami?ns dans las %w.x twritwialPs 
vi4namîwnzs. 

Ces actions. des dirigeants chinois qui constitutisnt un? vial&ion grossi&? de 
Is sauvwainst6 tsrritorials du Vi+ Ram, ont menacé sa s&urit& ?t troubl6 les 
activitk SjUckidiPnws du geupl~ vietnamien ci la fois &ur terra et sur msr. k? 
actes ont 31 lieu p9u après qu 9 1-s Chinois F?urent mis fin d'un" manière unilat&*al; 
à la d.?uxième: s&i.? do pcrurparlws sino-vietnamisns et prsf6ré de nwv~ll~s wnacw 
d? g,uwr? ccrntrs le g.51pl.a vi%namiw, et ont accru 1s tc?nsion dans les ralations 
3ltr.p 14s dsux pays. 
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du Ministère des affaires étrangkws de la R&mbligue socialiste 
du Vi& Narn sur Les pourparlws sino-vietnamiens 

Les pourparlers sino-vietnamiens, au niveau des Vice-Ninistres des affaires 
êtrangères s visa& à résoudre les probl&x~ qui se posent dans les relations entre 
les deux peurs se d&*atient depuis le 18 avril 1979 dans un esprit de banne valonté 
de la part du Viet Nm. A l'heure actuelle 15 s&nces p? &ières ont eu lieu, 
réparties entra deux s&ies de discussions, dont la première s'est tenue 8 Hanoi 
et la deuxième ii Beijing. Le contraste entre les positions et les attitudes des 
deux parties ii ces powpa~fers est devenu de plus en plus apparent aux yeux de 
L'apiniczn publique mondiale. 

1. POSITIONS RESPECTIVE3 DU VIET NAM ET DE LA CHINE 
KBS DB PCUN?ARI;ERs 

A* La dél&ation vietnamienne, s'en tenant strictement aux objectifs des 
p~urpwlers tels qu'ils avaient été convenus entre les deux parties et cons&& 
dans des documents officiels, k, pr&enté, d& la S&uce inaugLrctl2 de la première 
sêrie de négociations Èi Hanoi, le 18 avril 1979, une proposition en trois points 
sur les principes et le conter~u essentiel d'une solution aux probl$mes des relatians 
sina-vietnamiennes, à savair : 

1, Mesures & adopter d'urgence pour assurer la paix et la stabilité dans les 
régians ErontaLières des deux pays, qui devraient comporter natsmment les points 
suivants : srabstenir de concentrer des troupes à prtrxitnit6 de la frontière, 
separer les forces arm6es de chaque partie, mettre un terme 2 tous les actes de 
provocation guerrière et à tous les actes d'hostilité; cr&r une zone démilitarisée 
dont le statut serait êtabli d"un commun accord par les deux partiés et créer une 
camtnissiun mixte, composêe de représentants des deux parties, pour superviser et 
contrâler l'application de ces mesures, 

2, R6tablissement de relations normales entre les deux pays sur la base des 
principes de la coexistence paci.fique. 

3. Règlement des probl$mes frontaliers et territoriaux sur la base du principe 
du respect de la frontière historique comme convenu entre les comités centraux du 
parti de chacun des deux pays. 

Il s’agit là d’une proposition correcte et portant sur l’ensemble de la 
question, conforme aux principes de la Charte des Nations Unies et du droit inter- 
national, qui vise B résoudre les pr~Uèmes urgents et irm&diats cr6és par la guerre 
d'sgression chinoise, à empêcher la reprise des hostllit& et à ré$er les problèmes 
fondamentaux et 2 long terme des relations entre les deux pays- Cette proposition 



témoigne de la volont et de la d&ermination du rzeuple vietntlmien de d&?endre 
son indépendance, sa souveraineté et son int&ritk territoriale et m&.feste en 
même temps scx~ di-sir de vair rét&hlir au plus vite l’amiti6 traditionnelle entre 
le Vi& Ram et la Chine, contribuant ainsi 2 assurer la paix et la stabilite en 
Asie du Sud-Est et dans le monde. 

Comme les hostilités entre les deux pays viennent juste de prendre fin et qu'on 
constate lu persistame t voire l'aggravation, de la tension causée par la partie 
chinoise le long de la fronti&e commune, la d616gation vietnamienne 8 prcr&o& $ 
plusieurs reprises que les deux parties discutent irc&distement des mesureç 
d’urgence visant a .wsurer la paix et: la stabilité des zones frontalières et apris 
de nombreuses initiatives de caractère pratique et constructif $ ce sujet. Lors 
de la première s&nce de la deuxième série de pourparlers, tenue È Eeijing le 
28 juin 1979, la délégation vietnamienne a présenté un “projet d’accord” en vertu 
duquel les deux parties s'engageraient à s'abstenir de toute activité d'espionnage 
et de reconnaissance sous quelque forme que ce soit sw le territoire de l'wtre 
partie, d’activit& offensives, d@actes de provocation s.rmée, de tirs à partir d'un 
territoire vers l'autre, sur terre, GUT mer et dans l'air et de toute activité 
menaçant la sécurité de l'autre partie. Récemment, $ l'occasion de la fête 
traditionnelle du nouvel an des peuples vietnamien et chinois (Tet) et conform6ment 
aux asgiratians 1 aux sentiments, aux traditions et aux coutuws des deux peuples, 
le chef de la d&l&ation du Gouvernement vietnamien a envoyé le Ier f&wier une 
note au chef de la d616gation du Gouvernement chinois propcrsant que “les deux 
parties conviennent de veiller $ ce que, pendant la semaine du 15 ;ttt 21 février 1980, 
il n’y ait pas d’actes dfhostilité armés, ou de tirs d’armes à feu dans Les zones 
frontalières des deux pays, afin que la populstion des wnes frantalières puisse 
&lébrer joyeusement la nouvelle année,” 

Au COUPS des deux dernibes s&ies de pourparlers, tau+z en rhffirmant sa 
proposition en trois points et la n&essité d’une discussion îmmÉdiate par les dewr 
parties des mesures 2 adopter d’urgence pour assurer la paix et la stabilité le 
long de la frontière communep la d&&ation vietnamienne & exprimé cUirement son 
point de vue sur “l’asti-&gémanie” dont la partie chinoise n’a cessé draffirmer 
qu’elle constitusit sa pr6occupation essentielle. Sur ce problème, la partie 
vietwmienne a d&Tini la n&ure de son anti-hégémonie qui comporte cinq él&nents 
spécifiques : 

1, Non-expwsion territoriale sous quelque forme que ce soit. Cessation 
imm6diate de l’appropriation de territoires appartenant 2 d’autres pays. 

2. Non-agression, non-recours ?i la menace ou à ltemploi de la force 
pour “punir” un puys ou pour “lui donner une leçon”. 

3, Non-imposition de l’idblogie, des vues et. de la ligne politique d’un pays 
à d’autres, Non-recours à de quelconques manoeuvres, y compris l’aide économique, 
pur obliger d’autres pays ii abandonner leur politique d’indépendance ct de 
souveraineté. Non-ingérence dans les relations d’autres pays. 

d . I . 



4. Non-ingérence dans les affaires inl&5.eures d$autres psys au rnayen de 
groupes d'opposition, que l'on appuie soi-même cm que l"m fait appuyer par ses 
propres ressortissants $ l'étranger ou de toute autre façon. 

5. Non-alliance avec l*imp&ialisme et d‘autres forces réactionnaires opposdes 
3. la paix, 2 l'ind&endtince nationaie, 2 la d&ocratic et au socialisme. 

Le point de vue vietnamien sur ftlPe.nti-l~~g&nanie" est campl?ixment en harmanie 
avec les circonstances présentes et P$ond aux préoccupations urgentes suscit6er 
par les relations entre la Chine et le Vi& Nam et d'autres pays d'Tnd&chine et 
d'Asie du Sud-Est; il est dans la ligne de la lutte commune des peuples du aonde 
contre l'imp&ialisme et les autres forces réactionnaires, pour La paix, 
l'ind6pendance nationale, la d&ncwatie et le socialism. 

B. La partie chinoise a adapté une position totalement incarrecte depuis le 
d6but des discussiax, recours.& à tous les mayens pour transfwmer les pourparlers 
bilatéraux visant 2 résoudre les problèmes des relations sino-vietnamiennes en un 
forum de discussion des problèmes d'un pays tiers 2 contrairement aux objectifs des 
pourparlers tels qu'ils ont étG définis par les deux parties, et s'ingère dans 
les affaires int%rieures du Kampuchea et du Laos et dans les relations correctes 
et légitimes du Viet Nam avec le Kampuchea et le Laos. 

La partie chinoise s'est constamment efforcée d'imposer sa proposition en huit 
points qui comporte des exigences vraiment absurdes. 

Brandissant son propre étendard d$"anti-hé@koaie", elle a don& une image 
fausse des sicuatians révoktionnaires prévalant au Kampuchea et au Laos et des 
relations entre le Viet Nam et ces deux pays. Elle ne cesse de parler bien haut 
du p&tendu principe anti-hgggmonique qu'elle considère comme étant au coeur de 
la question et le noeud du problème qu"il s'agit de r&oudre en priorité, En fait, 
il ne s'agit que dtune manoeuvre visant 4 faire obstruction aux n&gociations et 2 
d&uiser sa propre h&$monia. La delégation chinoise a exig& que le Vi& Naru, se 
retire des Tles Wuong Sa (Spratly) et renonce ir sa souverain& sur les 
Iles Hoang Sa (Paracel) qui font indiscutablement partie du territoire vietnamien. 
Elle a exigé que le Viet Nam mette fin & ce qu'elle a appel6 "la perskzutian et 
lÎexpulsion des Hoa" et rouvre son territoire & ceux qui Ckaient partis pour la 
Chine & son instigation et du fait des pressions qusil a exereges sur eux, 

La partie chinoise s'efforce d'6luder la proposition raisonnable et sensée en 
trois points de la d&égatian vietnamienne et persiste 5 refuser de discuter une 
solution aux problèmes des relations sino-vietnamiennes. Il convient de noter que 
la dél&ation chinoise refuse d6lib&&nent de discuter de mesures urgentes visant 
à assurer la paix et la stabilité dans les zones frontalières des deux pays, 
n&essité pressante que la d616gation chinoise elle-même a Soulign&e en six 
occasions dans les documents officiels envoyés ii la délégation vietnamienne avant le 
début. des pourparlers. En même temns la Chine ne cesse d'intensifier ses actions 
armées qui violent 1'intGgrite territoriale vietnamienne, sur terre, sur mer et dans 
les airs, causant une tension constante ,i. la fronti&e des deux pays, menaoant 



gravement la s6curité de la Rêpublique socialiste du Viet Nw, perturbant et 
sabatant l”existenca quotidienne de la population vietusxnienne des zones 
frantalières et des zones &ti&.%e. Refusmt toujaws de tirer les legons de s& 
défaite ignamineuse lors de La guerre d’agression de f&rier 19T9 conixe le 
Vi& Nzm, ignorant les principes du drait internatiaual et la d&anciatian de 
l’opinion publique mondiale, la Chine se livre de plus en plus fr5nétiquemnt 2 
des pr6psmtifs de guerre et menace sam cesse de déclencher une nouvelle guerre 
dtagressian contre le Vi& Nm. 

La Chine a &-@ement profité des paurparlers pour abordez* des questians 
étrangères 3 ceux-ci et s’est associée aux &prisables empagnes de calomnie ei2 de 
Sbatage arg&séeS -p%r les impérialistes contre le Viet Nm sur la SCène 

internatiansJ.e. 

11 est kident que la position de la lw&e chinoise 2 le table des nego- 
ciatians a complètement exposé son caractère expansionniste et hég&onique. La 
Chine s’efforce d’utiliser les paurparlers pour tromper l’opinion publique en 
C;hine et 2 L’étranger et de coordonner cette manaeuvre’avec d’autres actions 
hostiles afin d’obliger le Viet Nam 3 renoncer Èi sa sauverainet territoriale et 
É? sa ligne politique d'indépendance, de souveraineté et de solidarité internatianale 
dant l'expkience 5t prouvé la justesse. La pasitian adaptée par la dél&atian 
chinoise, jointe au fait que la Chine se prépare frénétiquement 8 une nouvelle 
guerre d’agression et se livre à de fréquentes provocations armées, csusant une 
tension entre les deux pays dans les zones frantali&es, 6~1’ terre aussi bien que 
sur mer, a expas6 de façon la plus évidente les plans des autori de Beijing 
diri$s contre le Viet Ns.m en vue de saumettre et d'annexer ce pays et d'autres 
pays d'Indochine 2 pr6parant ainsi la voie pour une expansion titériewe dans le 
reste de l’Asie du Sud-Est, 

IIe ATTITUDES RESFECTIVEÇ DU VIET NAM ET DE LA CIIINE 
AU COURS DE8 POURPARLEBS 

D~sircuse d"abautir ii une solution rapide des prabl&nes que posent les 
relakians entre les deux pays, la pstrtie vietnamienne n'a é-par& aucun effort 
pour faire progresser les pourparlers. Cette bonne volonté de la partie vietnamienne 
est &alement mise en évidence dans sa propasitian sur la pracgdure à suivre pwr 
les travaux l Après le depôt de la prapasition vietnamienne en trois points et de 
la proposition chinoise en huit points, conformGment aux pracédures de travail 
normales, la délégation vietnamienne a proposé que les deux parties commencent par 
discuter alternativement le premier point de chacune des deux propositions, en 
commençant par le point 1 de la proposition vietnamienne en trois points, Cela dit, 
si les Chinois souhaitaient discuter d'abord le point 1 de leur propre propasitian 
en huit points, la partie vietnamienne n'y voyait pas d'inconvkrient. La partie 
chinoise a rejeté cette propositian raisonnable et sensée, mais ns& offert aucune 
autre suggestion quant ?i la procédure à suivre, Afin d'empêcher les pourparlers 
d'aboutir 2 une impasse, la partie vietnamienne a de nouveau fait preuve de 
bonne volont en proposant que les deux parties soulèvent chacune à leur tour les 
problkmes qu"elles désireu f débattre à chaque séance. Il ssagit là d'une 



proposition concr&e et équitable qui tient compte des positious des deux parties 
en évitant que Xpune dreatra eUes n'tipose son poi& de vue & lfautre. MEliu la 
dC%.&y%iau chinoise a obstiu&ent refuné d@accepter oette proposition. De@s Le 
d&but des paurpa.rXers, el2e s'est constamment et obstin&ment efforc& d'imposer 
au Viet Nsm fion pragrantme r:n huit point s sans tenir compte le mains du monde de Ict 
proposition vietnmienne en trois points. Elle & même formulé des conditions 
préalables extrêmement ~ro&antesp en conixadiction compl&e WCC les principes de 
la &gociation sur un pied d'&alité en vue d'aboutir à une position satisfnisan~e 
acceptable par les deux parties - un principe 6lémentaire de négociations inter- 
nationales. Dans un esprit de s&ieux, la d&&atian vietnamienne a toujours 
souhaité que les s6ances des pourparlers se deroulent r&gii&emnt et a des 
intervalles qui ne soient pas trop espac&. Mais la partie chinoise EL adopti3 une 
attitude désinvolte. Pendant la deuxième série de négociakions en pm.%icuXier, 
elle a inventé un prétexte après l'autre pour c&er des retards et prolonger les 
intervalles entre les s&xxes. La partie chinoise avait mis fin unil&-&tiement 
à. la première sêrie de pourparlers et vient de mettre miM&6l.emmt fin & 3a 
deuxième s&ie sms qu'on ait constaté aucun pro&s dans la n&ociatian. 

A 1"issue de ces deux s&ies de pourparlers, l'opinion publique appr6cie mieux 
la bonne volout6 de 18 partie vietnamienne qui 5 toujours desir6 faire progresser 
la discussion en vue d'une solutian rapide des problèmes des relations sino- 
vietnamiennes 3 de r&abl.ir ltmiti6 traditiamelle entre les deux peuples et les 
relations normales entre les deux Etats. Pcw contres la déI&ation eh4noise s'est 
pr&entée 2 la table de n6gociatiou non pour résoudre les problèmes mis pour 
imposer à la partie vietuzmienne sa positiou de grande puissance, utilisant les 
yourparA.ers pour tromper lPopinion publique et dissimuler ses sinistres desseins. 

111. LE ~OU~~~E~~T ET LE PEUPLE VIETNAMIENS ~~~TTINU~NT A POURSUIVRE 
UNE POLITIQUX VISANT A REGmR TOUS LES PROBWMS DES RELATIONS 
~IN~-VIETN~~~E~ PAR LA VOIE DES NEeO~I~TI~N~ 

Les nouvelles manoeuvres dfobstruction et de sabotage des discussions entre les 
deux pays par la partie chinoise sont 6troitemen-t liees à la complicit6 crotaswnte 
de la Chine avec les impérialistes a.m&ieains et autres forces impérialistes et 
r&xtiounaîrea en vue df aggraver la tension dans le monde et dYaccél&er 1s course 
sux mmements, de sfin&rer dans les affaires des autres pays et de saper leur 
indGpends.nce et leur souverainet et de menacer la pnix et la séwrité d'autres pays 
dans le monde entier. Mais, face ii la f'orte et juste position adoptee par le 
Viet Nsm et 9 celle des mouvements r&olutionnaires et des peuples &ris de justice 
et de paix dans le monde entier, toutes les menées perfides et les activités 
criminelles des autorit& de Beijing contre le peuple vietnamien, les mouvements 
r&olutionnaires et la paix mondiale se solderont certknement par un &hec total. 

Le Gouvernement et le peuple vietaemiens persintcnt 3 poursuivre une politique 
visant Sr r&gler tous le6 probGme5 des relntions entre les deux pays par la voie 
de négociations et souhaitent poursuivre et assurer le progrès des pourparlers 
siuo-vietnamiens. !kms cet esprit, ainsi qu'il est inc?iq& dans In. d&larntian et 



la rmte ndresaties RU Ministère chinais des affaires &imm,gères par le Minist$re 
vîetnarnicu des affzaires étrangères le 8 mws 19BQ, le Vi& NU estiw que la 
troisième &ie de gmrgarl.ers pw.rrai"u dêbuter cntnars ou en avril 1980, 
Tm.&efaîs, si la ps.ri5.e chinoise tr*est pas p.&ta & calte date, 3.e Vi& Natn 
prcqpse qpe la trsîaî~a scrîe débute lcj 15 juuet 1980 8 Hanczî. 

LR posîtîon carrecte &mne& ci-dessus et l'attitude eqwei~te de s%rieux de 
la partie vietnamienne ne psuvenl que recusillir 3.a sympathie la plus lwge et 
l'appui de L'opinion publique éprise de justice et de p&.x dms le mnde entier. 
Ltimpasse dans Lscg~elle se trauvent les paurparlers sino-vietusmiens et le retmd 
appw26 eu r&ablisseütent de relations norties entre Xe Viet Nam et la Chine sont 
totalmt iiqqtrtbles $ la partie chiuroîse. 

Biwi, le 20 mars 1980 


